
oeaiboliques du Haut-Cnada. N'est-ce
ÿ pas favoriser i'extenlion du -protestantisme
dans'le BisU.Gn7d&' et écraser le catho
tefsme dans le a

Dans le mas-Canad, les protes.tants ont
topjoûrs en la part du lion dans. la distri-
bution (les octrois pour les éooles, le
burintendant actuel, M Chauveau,. a été
on pourrait- dire, tr-op compjaisaît mime
pour eux : peut-on;en -ire antant. pour les
catholiques du Hlau:.Cnadpo;xuijours en
butteua.anafiåne, àalainiY aveugle
et iii.edfaútqées ïnitaiX Le nlou-
reaubi 'tiiit ionaile t acathoiq ue
a éi7 souiihir.par Lau gvin. De
fait gp. Eaigevin seul pouvait jouer ce
rôle dä~Jiidas.

Ensultae Ç'est un grave et important
changernent.. au projet dea contitutions
locajes,...Dans le rinciie, il éait tabbi
dan';eé,.projetqa i ne puait ieanger
la représeitationi loal~e qie ipar ei .rois-
quarts des v.oix2dansl~dr Chaibres.
C'tait dé(A beau cnRpo . ge * élemen
anglais contrë]eepernpietements ppiupro-
bablesldélarace franpaise, ais ce n'était
pas assez, parait-il. Aujourd'hui q-ii.
l'on voit-nos .clefs canadiens et nos granzds
enfants:de. députés prêt- -à tout accorder,
on dévien plus exigeant et voici ce que
l'on a obtenu

Doe.otntes sont.mis à patt pour les
races anglaises, et.la législat.ure n'y psurra
tilher u'úavec -le don*eentement de la
majorité d imbraele s coriés. A
part4ees -12 cu'rmtés anu lais iiiégiés,
la simp. majorité; des. membres pourra
thang'er toutes:les -autres, circo>nscription ~
èelctorales. inutile-de faire des réflexions
Uur une seml>uble. concession faite par
des canadiens aux einpiètëmenits ,succes-
sifs et constantoS des. anglais; seulement, si
avant de soumetire le -projet- à.. l'Anîgle-
terre nos membres. eux-mêmes, dans le
but de favc;riser les protestant. et les
anglais, changent un. projet auquel on ne
peut toucher quand il s'agit d'un, clitnge-
ment, favorable aux eanadieïis -et aux
.cathoi.ques,que sera-ce donc qiand-I'An
gleterre mettra elle-même l main à.
l'ouv-e .pour favoriser ses ,nationeaux .

.Aussitôt 'ces constitutions vptées, la
Chambre ou plutôt nos minisires choisi-

.,onqit entre: eux pour passer en ..Angleterre
trois délégués dont un seul canadienyf M.
GCartier (!). -

Piur quiconque cônnait les idé s d an-
g ification de ,M. Cartierpour. quPconque
a8 pris note ees pare nnl doeqUt
lilrêt ca-nadiè-fran ais .e segin:an

gerení ses are qu 
report l'.An te et-aux Ang.lais
Nous ne pouvons nousl:rmpéclher de citéi

u(Iques ph:rases de son discoir un bean,
quet àMonnéa urs de la.iîonvention de

'Li apitale de P An eterre, dsa.I-1
.4ntouv, 1 un i vers pouî débitur, et tout

ersuse. t aàellt e1 ssent
sonanfgi oina. art, hlsait:il
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-Position. du Ministere

7 a ession est finie; repoons nous 1
chaRrEi....Mon nouveau siege est-assez bizarrequ' en penses-tu Langeyu t-
iAiNi:ViY.Maleureux, sur une mitre I tu ' y resteraa pas longtempse

prends garde. eýes.c. pas McGe.?
MC GE:E.-ROOn I Rohn

"cbntinu à former rl'élémcnt 'prédonii- uix-idrapeÉi.,co_quis par s
nant.::Get on l'avoue , slergtigé tant,.de cilamps de bataille, ils ne reni-

ront pas lesiobles adtioisde tant dev yai-
d'avance a ne pas trop encourager nos Iants pionniers qui. passèrent par de si
Marchands Cana.ien.r. Il dit encore -di, âî >reus ë preu es et mourufent ei

hacun sait e' est u liéroïque'ent pour a urer à leurs descen-
granide nationi qui a fait boucoup plus mas u lade àpart au sleil de la fi-
«eut être qu aucune autre nationdu bett- ainfticainey ils ne -sduffriront pas
in"ie ,.&. 1'f: oubîi it.la France, ce qu'on leut ôte,. pour les laisser en butte

tra.equeaprint le. ri;icule. o.rgiLe aux:hainés deniemis invêétés, leurs luis,dle se dte* le 'de 'ý,'endaaàit d (]un ,no. Î frae-
a .. aleur lan.gue,îleur -religion,

a e d.a lant a an- qui n a Au cri d'angoisse île la nationalité ca'
.. . ' . -- 1 . - ir .. :.. .. ý nadienne-françnise, tous, nous nouts rap'

,Aujourdi.hui cet homme et les autres dé e oslutîes héroïques de nos antè-
legues vonit pasér.en Anglererre pontrte à la place-
profiter de la -ession du nouveau gîouver- ue nou.s p ose -notritage (de -ploire-que Alops .:tl) imos C'éiaednement anglais, et lui soumettre le projet, danear et-de pntriotisrne. qu'ils nous tînt
suivant la promesse faite secrètement aux raissé; et.n'ons repousserons, en regardant
provinces du gniîfe. . . a la rañee,-notre première mère-patrie, tou.

Bientôt ils nous reviendront avec le pro te tentativequine seraitpour nous que la
jet sounisâ.ce singuliei arbitrige,.~et.di- hônte.ladeadatiou et la mrt, et que
tt leurs arnisVous avez assespatientée voxUdraitercore 'nous imposer u.e :uat .o-

viielt le pro>jet.iI faut queivuus Iadoptiez, nalit- .étrangère àtionalité; anglafse
on n'a pas.ldrotd'y.fairete changernent' qui n'arien. faires avec nous, qui, n'a

n n:peut brisèr.les changemnerits del'Ani .riende commiun avec notre sang nos as-
gle.terre comme on -:ouis l'avait faiticroire V pirtions, et :os eeurs
aux autres ils dirouitavec la hrutalité-le
'.ynisme du jowrial' de Quibec :noo. niiU6e.)

-ne. vous _devtns-rien,-nous-n'attendons
M:rien deous, rios n 'avens rien à voué Le député %le Broickville, M, Clianbers>

dire-" - .': a fait, au comInencen'ie t de la session, un.
~Ai iconstution ade1tl¶u1 not hiicourJs r 'r uable par les véritég

néti mpó.ée, en 1840, par l A taloerre- qii ongexpriiees Il a.eu le cguragede
eatTinie et Pan prochain l'oiverra'siégur dire,en pleine chambre, que riñus étious
le gouvérnenïehât 'vice-ryal de laci nfédé- irpiissânts éface dès Etatsi-Ùnis, que nos

nr o i liliputiennes,en vue d'une
TaîuOl qm enuaioe encre no)atrga'cnts.et bienveilante mere-.patrie. ii-vä.ioP, étient suprèrniment rdigiïles,

d p e r qe forc&dgeantqui nou enserrait
g d1 toutes a. ï rs-étit irresistible

ieuxlrop p .trop noble pour al4iü è :.-e a ;.- '-

-&isi à hain1eet au fanatisme ang i-: Ce mêmne députégihy a quelquesjours,
ýno le ,Ca.a. S ne èdéhonoreront pas 'demandait un> enquête sur dé certaines


